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«8direction suprême, soyons rassurés : l'Eglise y aura toujours uni 

Apôtre et la France un ami....
Puis les temps marcheront, et l'évolution des races humaines 

continuera sous l’aide de la Providence, qui, en laissant à chacun 
sa liberté, conduit tout néanmoins pour l’accomplissement général 
de ses desseins et l’évangélisation du globe.

Au lendemain du déluge, “ Noé, se réveillant de son ivresse, 
dit l’Ecriture, et ayant appris comment l’avait traité son second 
fils, dit : maudit soit Chanaan, il sera l’esclave des esclaves de ses 
frères I — Il dit encore : Béni soit le Seigneur, Dieu de Sem, et 
que Chanaan soit son esclave 1 — Que Dieu multiplie la postérité 
de Japhet, et qu’il habite dans les tentes de Sem, et que Chanaan 
soit son esclave ! ”

Jetons un coup d’œil sur la carte du monde.
De temps immémorial, les fils que la tradition et la science 

rattachent aux ancêtres maudits ont été voués à la servitude, et 
cette situation humiliée ne cesse qu’autant que la lumière de la 
Rédemption, sortie de Sem, et propagée par Japhet, leur apporte 
aussi la liberté.
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Sem a été béni dans sa descendance. Car de lui sont sortis le 
Messie et sa Mère Immaculée ; il a fourni les premiers apôtres, et 
ses fils, ceux qui sont nés de la femme libre comme de l’esclave, 
les Israélites et les Ismaélites, ont toujours gardé la connaissance 
d’un Dieu unique et personnel, créateur, rémunérateur et ven- rev

Mais Japhet s’est surtout multiplié dans sa postérité ; il a 
envahi les tentes de Sem, et le inonde entier devient une colonie 
de sa race. Il y a plus. La vérité chrétienne, couronnement de la 
religion primitive et de la religion mosaïque, ayant été refusée 
par les fils de Sen., ceux de Japhet l'ont accueillie, ils ont grandi 
sous sou influence, et, souvent à leur insu, ils se trouvent être les 
exécuteurs du plan divin sur le reste des hommes. Par eux, le 
christianisme s’impose de plus en plus, et la Providence nous mé­
nageait à nous-mêmes, enfants do cette fin du xixe siècle, d’as­
sister il la dislocation des dernières masses
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saient autrefois inébranlables, comme dans l’Extrême-Orient, ou 
inaccessibles, comme dans le Centre africain. Nous sommes à, 
l’une des grandes époques de l’histoire. Ecoutez ces bruits qui 
nous arrivent d’au delà des mers, comme d’itumense.-i remous de 
peuples : c'est Japhet qui passe au travers, mais c’est Japhet 
racheté par le Christ, ’ aptïsé par saint Pierre, suivi par Léon 
XIII d’un regard atte!; df, et réalisant à cette distance les béné­
dictions prophétiques du vieux patriarche Noé. . . . Laissez-le : 
les missionnaires du Christ passeront avec lui !

J'avais à vous dire, Messieurs, le rôle du missionnaire catho­
lique, ses travaux, ses succès, ses tristesses et ses espérancer. Les 
voilà.
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Pour lui, humble et silencieux soldat de la vérité, il continue 
son chemin à travers le monde. Quels que soient la Société où il 
s’est enrôlé, le vêtement qu’il porte, le pays qu’il habite, la lan­
gue qu’il parle, et le peuple auquel il fut envoyé, d’Alger au Cap, 
de Madagascar aux derniers îlots du Pacifique, de Jérusalem X 
Pékin, vous le trouverez le même partout___Il manque de beau-


